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La levée de l'en1bargo a été votée 
par le Sénat américain 

·-· 

Elle ne signifie pas un 
premier pas vers l'interven­

tion des Etats-Unis 
dans la guerre 

LES PREPARATIFS DE LA FETE DE LE XVII ANNIVERSAIRE DE lA 
LA REPUBLIQUE SONT ACHEVES 

1 MARCHE SUR ROME 
La célébration~a.m1versu.ire del --<>--

la fondation de la République commen- Le programme des célébration& 
ce aujourd'hui à partir de 12 heures. l d'aujourci'hul 

Les départements officiels et les éco-1 Rome 27 __ ~à l'occasion de 
les seront fermés jusqu'à lundi soir. Les la céléb:.ation du 17 è,r:e anniversaire 
établi.ssements privés ne sont tenus de de la Marche sur Rome le secrétaire du 
fe~mer que demain. Mais les patrons Parti M. Stara.:e remettra au Duce la 
qui feraient travailer leurs ouvriers du- carte No. 1 du parti ainsi que te relevé 
rant les jours de la fête nationale de- des forces du p<i.:•ti. 

1 vront leur payer le double de leurs sa- Dans toutes !es provinces d'Italie on 
!aires. 1' p i laugu•era leo ravaux ublics a.:com-

c·est, 
le plus 

I Les professeurs des écoles ont adres- phs. A Home dtlr:l iieu :a déposition so. 
- • - - sé ce matin des allocutions a~. élève~, lennelle au i;apitole di. nouveau livrd 

dit-on à Bruxelles, le fait lteur exposant les. ".ertus du regime re- ,lu code civil mr l~s surcessions et les 
publicain. La ceremonie a commencé d 

1 impOI'tant depuis le début
1
aux sons.cl~ !:Hymne de l'Indé~end.an- o~ ~~·~ctobre, ~rem1er jour de l'An 

d h t 1 1 
ce chanté a 1 unisson par les ecohers XVIll e le Duce inaugurera Pomezia, 

e8 0$ i i tés et a pris fin par les autres hymnes na- la nouv~lle commune de l'Agro Pontino. 

_.., tionaux. Tandisque dans toute l'Italie se dé · 
Washington, 27. - C'est par 63 voix me de location pour la création de bases Toute la ville est pavoisée depuis hier rouleront des céremonies commémora-

contre 30 que le Sénat a voté le pro1e1 navales a é.e vivement acclamé. soir aux couleurs nationales. Les pré - tives, la nouvelle phase de la colonisa-
Pittmann pour la levée de l'embargo Cette suggestion, frl-qu,mmcnt répélt<, paratifs pour les illuminations ont été tian de la Libye sera commencée par 
sur l'exportation des armes. Le texte trouve un va>te écho de sympathie parn 1 !achevées. On remarque sur de nom - le départ de 1.800 familles rurales qui 
viendra <ievant la Chambre des Repré- ks partisans de la fonnult c!'Amériquc breux points des tableaux où apparais- prendront possession, sur la < quatriè-
sentants où l'on ne doute pas qu'ii ne aux Américains.• sent en gros caractères le chiffre 16. me rive • des fermes et des terres qui 
soit vote avec une semblable majorité. L'ALU:.ûlH:.S6t:: EN Al~GLETERRE Une réception officiele sera tenue de- leur ont été préparées. 

Le Sénat a approuvé l'amenciemenc Londres, 2o. - Les journaux anglais main à 9 h. 30 au vilayet. Le gouver - Pomezia est la cinquième ville créée 
présente par !'vl. Thomas demandant annoncent avec d énormes manchettes neur-maire après avoir reçu les félici - par le fascisme sur l'emplacement des 
que 1es mesures nécessaires soient pri- sur la mo1t1e de la page le vote du Se- tatlons des personnes admises au pro- anciens marais Pontins, après Littoria, 
ses pour empécher les équipage, des nat amencam et le commentent avec tocole se rendra au rond point de Ba- Sabauda, Pontinia et Aprilia. 
bateaux étrangers qui touchent les enthousiasme. 1 ls annoncent aussi que yazit où se déroulera la revue mili (Lire en 2 ème page : < La cession du 
ports améncams de s'évader et de res- aès la semaine prochaine 300 avions taire. ccovo> du • Popolo d'Italia • à l'école 
ter aux Etats-Unis. quitteront l'Amenque à destmat1on de Le soir, bal au Casino du Taksim. de la Mystique fasciste >). 

M Thomas révéla que depuis le début t Angleterre. 
de la guerre 1653 marins étrangers dé-1 * 
sertèrent leurs navires dans les ports Londr<s, 28 A.A.- La décis10n du Sé· 
des Etats-Unis. nat an1cr1ca1n <.;st salut:L avc:::c .... ntholls1as1r.L 

Le Sénat repoi..,.-;ra par 6i vu1x c .... ntrc par ll.s pr<..:n1it:rs Journaux par d 'énor1nes 

22 le projet offrant de substituer au manchd.es. 
projet P1tman un projet différent seu- Le •Daily Expresse• annonce que les E · 
len1ent sur la question de la levée de tats-Unis vont \ttndre des armes aux al -
l'embargo sur les armes qui serait liés et il dit: 
1naintenu. La grande vicloir._ de M. Roosevt:lt s1-

Le c ·s du "C1tv of F int" 

Le navire a appareillé avec , . 
son equ1p-=tge 

·cte prise allemand 
C t d t . t 1 gnific que J,OO avions quitteront les U .. e vo e correspon pra 1que1nen a a Uondres, 28 A.A.- La radio allemande bord. On supp<Me que réquipaAe de pri3 e 

1 ' d I' b 1 S · t A. la semaine prochaine. evee e e1n argo par e ena . annotlce que, conformément à la conven - allemand du .. City of Flint> conduira Je 
NE POINT DE De New-York, le correspondant de c ~ 

U MISE AU lion de la Haye, c'est /'équipage de prise navire dans un port du Reich. il moins 
M ROOSEVEL r iournal souhgne que le Sénat prit sa dé - . . . 1 , • • 

. . . . • . . allemand qui prit possession du «City of naturellement qu il ne soit capturé par un 
N Y k A 1 , · 1.1 c1s1on avec une souda1nele inattendu€· et a - . . . b · . ew- or , 27 - a reun1on po 1 iqu1..:

1 
_ . , > F/Jnc" Jeque/ quitta Mourman~k hier. navire de Ruerre rrtannrque. 

annuelle organisé<: par 'e <Herald Tribu •· une maionte ecrasante. * L'U B • h ' • l' • d l 
1 C' là · · ·1 · · f d b' • ool ec oue a enlree e a 

ne• Il I'hotel .Waldorff, on a beaucoup ap- est • ecnt-i une victoire ornu a .c Washin'ton, 28 A.A. - M. R""sevelt a T · 
1 M D 1 t d ·r 't . s ""' am1se 

plaud1 la partie du message transmis par pour · ~ooseve t e une e ai e ecrasan- déclaré quïl ne reçut aucune indicatio111 54 CADAVRES SONT EXTRAITS 
radio dt• M. Roosevelt qualifiant de faus_I te pour l'Allemagne. On s'att,nd que Io . d c· f FI. 1 Lo dr 27 C . I au su1et u • 1ty o mt> s1 Je nav1te eot n es, . - ematin ont été dé . 
fic et inique la supposition de ses adver - levée de rembargo soit votée aussi la s1,; sous cbntrôle de J'équipaae de prise aile _Il barqués à Douvres 54 dépouilles extrai-
sa1rcs ~lon laqucll~ la levée de ,'cmbarg.:} maine prochaine par la Chambre des re - d . . 1 b .11 • d . l 

man ou s 1 at pav1 on americain. tes u sous-mann a lemand qui s'est é-
s1gmfierait un premier pas du gouverne . présentants, ce qui signifiera aussi que le; UNE DEMARCHE DE L'AMBASSA - choué sur le banc de sable de Gooclwin 
ment vers l'intervt:ntion des E.-U. dai-;j usines améncaines pourront cffectutr les 1 

la guerre et affirmant que cm M. Roose J commandes passées par les alliés pour 6 DEUR DES ETATS-UNIS A MOSCOUI à l'em~uchure_ de la Ta~i~. Les sca­
Moscou, 28 A.A. - L'ambassadeur des phandriers avaient travrulle toute la 

velt, ni aucun membre du gouvcrnemt:nt inille avions de guerr...: et mille chasst.·urs Etats-Unis s'est rendu hier soir .au Cpmmis1 nuit pour retirer les victimes de l'épave 
n'ont jamais songé à envoyer les fils dt·s' dt sous-marins. 1 d . 

1 E GES sariat pour les affaire!; étranaères~ où ill u naVIre. 
même réunion par le général Elliot deman- COMMENTAIRES B L 

1 

B L resta plus d'une heure. On n'apprit rien En ce qui concerne les causes du Si-
champs de bataille d'Europe-.. ruxcllcs, 2 BA.A.- .: vote intervenu au au su1et des informations qu'il recuei/lit1 nistre on suppose que le submersible a-

L'assemblée a applaudi aussî te mes- Sénat américain souleva un vif intérê:t. 

1 1 L è . . , concernan.t le <City of Flint>. vait dû être avarié pour une raison in-sage du Roi des Belg€.s. a prcmi re impression est qu on ..,e 
1 • d f ·t 1 1 . Les milieux bien informés appren11ent connue ou encore que la marée mon _ L discours prononcé au cours de 1A trouvt en presence u a1 e p us 1mpor - I 

même réunion par le général Eliou dtmar.-1 tant enregistré depuis le début des hosti- que ce bateau a déjà quitté Mourmansk, tante l'avait poussé sur le banc de sa-
11·t· · è que l'équipage américain est touJlours à bl.e où il s'est échoué. dant la cession aux Etats-Unis dts pos - l es et constitue un suce s personnel con-

sessions anglo - françaises en Amfriqu _' sîdérablc dl M. Roosevelt. 
Centrale c 0 m m c acompte sur 1t:s

1 
Les alliés se sentirent puissamment re1-

dettes qui seront contractées ou sous for-1 fo_rc~s matériellement et moralement. 

PAS DE REUNION DES ETATS 

Mgr. Tisso président de la Républi­
que Slovaque 

UN EMPRUNTDESCHEMINS DE 
FER ALLEMANDS 

Berlin, 27. - A l'occasion de l'élec- . 
. ù •1 T' · 'd t d Berlm, 27 - Les Chemins de Fer de tion e " gr. JSSO comme pres1 en c 

L"entré" des troupes lithuriniennes à Vil no 
1 

1 

' L' U.1{.S.S. tt'lt p<1s ,ttl1·essé 
ll'ltlli1tit1l11ttt li la J?i11la1itle 

~Ja so,·iétisation des territoires 
polonais occupés par l'U.lt.S.S. 

--- -«.~ . 

Kaunas, 28. - L'entrée des troupeslde$-questions territorio.les, elles na met­

lithuaniennes dans la zone de Vilna, tent pas en danger la souveraineté et 

s'est opérée dans un ordre parfait et l'intégrité de la Finlande. 

sans le moindre incident. Dans l'après- L'ESTHONIE CONSERVE SA 
midi d'hier, l'avance réalisée par cer 

taine,. colonnes atteignait une proton -

deur de 20 kms. 
M. Merkis, ancien haut-'commissaire 

de Memel, actuellement maire de Kau­

nas, a été désigné comme gouverneur 

de Vilno. 

Trente correspondant étrangers ac­
compagneront aujourd'hui les troupes 

lithuaniennes lors de leur entrée à Vil-

no. 

PLEINE INDEPENDANCE 

Tallinn, 28. - Le ministre des aîfai-

res étrangères, dans ses déclarations à 

la presse, s'est élevé violemment con . 

tre l'affirmation suivant laquelle la dé­

mocratie esthonienne n'existerait plus. 

- Les trOUJ>0S soviétiques, a-t-il dit, 

ont atteint les régions déterm.inées par 

le pacte et la situation est redevenue 
normale. L'accord avec l'URSS est pu­

rement délimitée à une région déter . 

* Kaunas, 28 (A.A.) _ Les troupes li- minée. L'Esthonie conserve la pleine 

thuaniennes entrèrent dans Wilno a - autonomie de ses relations internatio­

nales et entend entretenir des relations se près-midi. Les troupes soviétiques 

retirèrent à une distance de cinq kilo­

mètres de la vile. 

La loi martiale a été édictée à Wilno. 

Toutes les armes détenues par la po • 

pulation doivent être re1nises aux au­

torités dans 24 heures. 

LES DERNIERS DELEGUES FIN­
LANDAIS ONT QUITTE MOSCOU 

toujours plus étroites avec les Etats de 
la Baltique par le développement d~ 

transactions commerciales. 

Parlant du rapatriement des Alla 
mands d'Esthonie, le ministre a décla-
ré qu'il a marqué un moment histori -
que. Il a exprimé l'espoir que les rela­
tions amicales entre les deux pays en 
sortiront renforcées. 

Rome, 28. - Les derniers membres Le ministre a rappelé que par la 101 
agraire appliquée, il y a dix ans, tous 

de la délégation finlandaise qui étaient les Esthoniens sont propriétaires de 
de1neurés à Moscou après le départ de leur sol. 

MM. Paasikivi et Tanner, sans doute en L'Esthon.ie, comme tous les neutres, 

vue de ne pas donner l'impression d'une souffre de l'état de guerre, mais les dif­

rupture, ont également quitté hier la ficultés ont toujours servi à renforcqi-

1 

l'union de notre peuple. 
capitale soviét1que. 

Le ministre des finances M. Tanner' LE REGIME SOVIETIQUE 

a déclaré à un journal de Copenhague EN UKRAINE OCCIDENTALE 

que 1 UR6S n'a adressé à aucun mo -l Moscou, ~8 . (~.A.) - L'Assemblée 
ment à la Fin1anoe des demandes ayant• nationale reume a Lwow vota unani . 
la forme d'un ultimatum. En tout cas.I mement l'introduct10n du régime sovi. 

le Parlement ton landais sera invité à se1 tique en Ukrairni occid~nr.~ ~. 

* Paris, 28. - Paris, 28 (A.A.) - Un 
télégramme de Moscou annonce que la 
répartition de grands domaines de l'U­

Helsinki, 28. - (A.A.) - Le premier kraine occidentale est terminée. 1 mil-* 
prononcer sur les décisions qui seront 
prises. 

111inistre et le n11nistre des finances lion 790.000 acres de terrain ont été re­
partis entre 178.000 familles de pay­
sans. De grosses quantités de bétail 
ont été également distribuées. 

ont examiné hier, avec la délégation 

finlandaise de retour da Mo&cou, les 

propositions soviétiques. 

On apprend qu'une réunion avec les 
L'AMBASSADE DE POLOGNE 

leaders politiques de déroulera aujour- PROTESTE .... 

Paris, 28 (A.A.) - L'ambassade de 
d'hui. 

Les milieux bien informés déclarent : 

SIGNATAIRES DU PACTE DE 
Le ilence tlu 
1,oreigu Office 

l R . bl' 1 1 F" h 1 . 1 rEtat allemand viennent de lancer une 
a epu 'que s ovaque, e u rer m a . Bien que les demandes 
d • t'J' d f'l' 't t' 1 série de bons du Trésor pour un total de 

PolognP a protesté énergiquement con­
tre le décret du Reich délimitant tes 

soviétiques nouveaux districts de la Pologne, occu­
mesure s11rl pés par les Allemands. SAADABAD 

Ankara, 27 (A.A.) - La nouvelle de 
la prochaine réunion d'une conférence 
des Etats du pacte de Saadabad ayant 
été lancée par une agence étrangère, 
l'Agence < Anatolie • croit savoir qu' 
aucune décision n'a été prise cancer -

nant une telle réunion. 
---~>-·---

LE BLOC NEUTRE DES ETATS DU 
SUD-EST EUROPEEN 

---0--

u. 'E !NF'OR.:\1ATION D'UN JOURNAL 
BALOIS 

a resse un e egramme e e ICI a !Ons portent dans une certaine 
d l 1 .1 1. • 

1 1
. d' 500.000.000 de marks, au cours de 98,75 ans eque 1 a sou 1gne es 1ens a- ------

'ti" · ta t t !'Ali t 1 et venant à échéance en 1945. m1 e exis n en re emagne ~ a 
St . D . M T' 200.000.000 ont été couverts par le con- La défense civile coûte cher UN COMPLOT AU PEROU 

ovaqme. ans sa reponsc, gr. isso -·-
. 1• • 1 d" sortium des banques, 300.000.000 seront --o--- La Paz, 2 g A.A. _ Le général Bi'lbao , 

remercie et re eve a son tour a cor 1a- Londres, 27. _ Le~ citoyens de Bri-
. d . 1 de offerts au public du 3 au r3 novembre pro- ex-candidat à la Présidence de la Répuba;-

litc es hcns entre es ux payr chain. L'émission est destinée à !'améliorn- . ghton ont préseuté une protestation à 
L'inhumation définitive de la dé . J C que, commandant en chef de l'anntt,vient 

Milan, J 7 _ Le <P1>polo dïtahn> re . tion des installations ferroviaires existantes. la Chambre des ommunes contre les d'"b' ndamné à l'e .1 . rd 
pouille d'André Hlinka, le héros de !' ainsi qu'à la constuction du nouveau ma _ ldépenees énormes de la défense civile e e coplot révolu" xi .pour avoir ou ' 

lève, dans un entrefilet, que le communi- indépendance slovaque, dans le mau _ 1 . un corn wonnaire. 
tériel. rendue nécessaire par l'agradisse- 1 anü-aérienne qm se sont élevées en 2 A la suite de la d' t d 

qué par lequel le ministère deo a/foires é- salée qui lui a été érigé à Rosenberg, . , . . . 7 OOO Ls . cco1;ver c c cc com· 
ment du .réseau à la su.1te. de 1 annêx1on J mo_ IS a 1Q · .tg,. La pro_ testati. on·', plot, le gouvernement déclara l'état de siè· 

trangi:res britanniques a ripo~té nu di~ • aura lieu demain. Dans un message au d h d f tri h f t bserver que 1 t 
es c emms e er au c iens <!t j><'lonai•. ru o . . SI on con mue runs· ge dans toute la Bolivie afin d'~mpêch':r 

cours de M. von Ribbentrop réplique à peuple slovaque, Mgr. Tissa rappelle arVJendra a . t d , 
· on P un a.:croissemen es1 tes manifestations ouvrières qui devaient 

tous /es points soulevés par Je minis1re dos que grâce à l'amitié du Reich la Slo · LE NOUVEAU REGIME DE LA impo'ts sur la propriété bâtie et sur le;; dé 
1 

. . . 
· · ·t d' ·t· · t t' 1 se rou er auiourd'hut afm de de'!'and·!r 

If . • . R . I li al.f. d vaqme JOUI une pos1 10n m erna 10- NATIONALITE EN FRANCE éclifi·ces publics 
a aires etranAere~ du eic 1. qu 1 1e e . . . , "'"'.. · . une augmentation de salaire. 

UNE OBSERVATION DU 

<POPOLO D'ITALIA> 

. . nale vraiment libre et mdepcnfante et -<>- Le ministre de !'Hygiène a ordonne, 
Bâle, 27 (A.A.) - Selon le « Ba.sler mensonges /es accusations se/on Jesqucl - entretient des rapports d'amitié avec Paris, 27- Le <Journal Officiel> pub'ic l 

Nachrichten ., un proiet pour la créa- les /'An'/eterre n'a pas tenu' parole vi> a' une sévère enquête en vue d'établir e. M. DARANYI EST MALADE s tous les pays voisins. un décret modifiant la loi de nationalité . f ts 
tian d'un bloc neutre qui engloberait' vis de la Palestine et des Indes Cependant -· .,.__ Dorénavant les enfants légitimes de sexo nombre de;i mères et des ~n an q~11 Budapest, 28 (A.A.) - L'état de san 
les Etats du sud-est européen fut sou- . LES TERRORISTES IRLANDAIS mascul1'n nés en France de mère étrangère sont rentres chez eux, aprcs en avoir té de M. Daranyi, président de la cham-

. . , . • . 1/ ne dit pas un mot au su;er de f accu su- 't · , • f · d gouvernem tl 
i111s par le mm1stre d Italie a Sofia . . Lonrtres, 28 {A.A.) - Vincrnt Crom- née elle aussi en France et les enfants il- e e evacues aux rais u en. bre des députés empira subitement hier 
· M . . · 'd t d J lion formu/ee par M. von Ribbentrop w1- des grandes villes et des centres indus- ' a. · Kiosséivanoff, presi en li con-1 . . . pton, qui organisa les récents atten . légitimes nés en France de parents étran . soir. 
seil bulgare vanc laquelle J Angleterre na pas remp.1 •· t t . t . 1 d . 'té d triels. ---o---. ..a s error1s es 1r an aIS, a e con am- gers, nés également en France sont con-

Le ministre se renseigna notam- •es promesses envers l'Italie. !né à 20 ans de travaux forcés. sidl'rés citoyens français si li la date de . . DANS UN CAMP' DE CONCENTRA-
11'1ent sur l'attitude de la Bulgarie à l'é-

1 
< Même "n acœptant la thèse britanni-1 ---t'-- _ 1 publication du décret susdit ils ont plus Un accord com~':~1al 1talo-anglais TION QUELQUE PART EN 

gard de ce pro_iet. 0.n dit a Sofia que la que, conclut le • Popolo d'Italia., on en dé- LES CONCENTRATIONS de 18 ans et moins de 22 ans,à moins qu' Rome, 27. -.L'ambassade~r de Grru;l ECOSSE . 
r&ponse fut t;es satisfaisante. dull que /es accusations de M. von Rib _ IMAGl~AIRES, ils ne répudient .la nationalité françai•c

1
de-Bretagne Sir Percy_Lorame .et I_e se-

1 
Londres, 28. (~·A_·l - ~O m.arms aJ. 

Seion le meme iournal, M. von Papen L . • Bruxelles, 28 (A.A.) - On na aucu- dans les trois mois li partir de la publics- nateur Amedeo G1anmm ont signe au- Iemands ont eté debarques d un ba . • j ~ntrop ~era1ent toutes mensonSeres, - 1 1 , • J 
est attendu auiourd'hui a Ankara. 11 . • ne confirmation des nouvelles au su - tian du décret. Les mêmes dispositip:is jourd hui la convention pour la consti- tcau marchand anglais dans un port d' 
ser 't h , d f . 't I · t sauf celle ayant trait à fltal1e et sur la - . d • . t ti d' . . . 1 E . a1 c arge e aire conna1 re e pom iet e pretendues concentrations de' sont appliquées aux enfants légitimes et u on une comm1sS1on mixte perma-

1 
cosse et envoyes dans un camp d~ 

de vue allemand au sujet du pacte an- quelle le •Pooreign Office> garde le si/en - troupes allemandes à la frontière du illégitimes nés en France d'une étl'angèrc
1
nente pour le règlement des relations concentration, < quelque part • en E-

glo.franco-turc. œ>. Limbourg. et domicil~ en France. 

1

commerciales entre les deux pays. 1 cosse . 



2- B&YOGLlJ Samedi 2• Oetobre t 9ll9 

La presse turque de ce matin ' 
LES BALKANIQUES ET ••. LES pays qui apprécie l'importance et la 

AUTRES valeur de la paix et du calme a servi 

IE LOC-ALE 
co~o . ÏL.·S E fRANGERE , Apprenons à accomplir sans murmu­

rer toute tâche que nous avons assu-

La guerre anglo-franco-allemande 

Les communiqués officiels 
M.Nadir Nadi résume, dans Je <Cüm- de point de départ pour un retour de A la Casa d'Italia 

huriyel> et la •République• /es ré - confiance envers l'Italie de tous ses La collectivité italienne de notre vil-
cents articles du cGiornale d'Italia· voisins balkaniques proches ou loin - le est invitée à la Casa d'Italia, diman­
à p,Ppos de l'alliance turco-ang/o - tains. Le retrait des forces accu.mutées ohe, 29 courant, à 17 h. pour fêter 1' 
française et conclut en ces termes : à ta frontière de l'Albanie et l'accord anniversaire de la Marche sur Rome et 

Nous admettons que le gouvernement réalisé à ce propos entre l'Italie et la de la Victoire. 
de Rome possède des intèrêts divers Gréce figurent parmi les mesures ex - VILA Y El 
dans les Balkans. Ces intérêts sont d' cellentes qui ont contribué à renforcer . 

mée spontanément. 1 
NAISSANCE 

Un heureux événement dans la 
famille du Cav. Leonazdi 

Nous ap'Prenons avec le plus vif 
plaisir que Mme Caterina Leonardi, 
femme du Chev. Ercole Leonardi, in-

La lutte contre la spéculation 
ordre économique. par conséquent po - cette satisfaction. Pour la première fois un délégué de tendant de l'ambassade Royale d'Italie 
litique. En tout cas, une chose est certaine: la Sûreté d'Istanbul a pris part à la vient de donner le jour à une fillette 

L'Italie peut avoir des relations d' c'est qu'aucun Etat balkanique ne nour- dernière réunion de la commission pour qill a reçu le nom de Maria-Pia. La mè-
affaires avec ces pays. Les intérêts ita- rit d 'hostilité à l'égard de l'Italie et il la lutte contre la spéculation. re et l'enfant se portent bien. 
liens peuvent être atteints si une autre n'y a aucun Etat, dans la péninsule, as- Il a été décidé de prendre des sanc- L'ENSEIONEMENT 

puissance Y étend son influence. Et si sez fou pour suivre une politique de tians contre un établissement qui fait le L'affluence des demandes d'ins-
cette pillssance profite des pays bal- conquête ou d'agression et vouloir at- commerce des faïences et un autre qui cription à l'Université 
kaniques pour faire tache d'huile jus - taquer les intérêts italiens. Tout ce q~e s'est livré à la spéculation sur l'étain. Les examens de réparation ont pris 
qu'à la Méditerranée et aux Détr~its, les Balkanique~ demandent de. l'Italie, L'approbation du vilayct a été deman- fin hier aux diverses facultés de !'Uni-

. un grand ~anger, dépassant.!~ hm1t~s c'est. de. pouvoir conserver. plei?ement dée à ce 'Propos. versité. Le ~ dekan > de chaque faculté 

COMMUNIQUES FRANÇAIS 

Paris, a1 A.A.- Communiqué du Grand 

Quartier Général : 
Activité locale d'éclaireurs durant IR 

nuit. 

COMMUNIQUE ALLEMAND 
L'Agence Anatolie n'a pas reprjoduit 

dans ses bulletins d'hier le commu1u"qué 
du Grand Quartier Général allemand. 

du 37 octobre au soir : 

Activité accrue des éléments de contact 
Paris, :17 A. A. - Communiqué officiel ainsi que des deux artilleries. 

La célébration du XVII '-' anniversaire de 
t\1arche sur Rome 

la 

La cessio1i du "'Covo'' 
d'Italia" à l'école de la 

1llystique Fasciste 

du ''Po-
polo 

des c intérets • commencerant a se pre- leur md~ndan~~ et. leur liberte. . . Il a été décidé aussi que tout citoyen communiquera aujourd'hui au Recteur 
ciser pour l'Italie. . . La pohtique d eqmlibre et .dè stabili-,qui serait témoin d'un acte de spécula- les noms des étudiants qui changeront 

Si Rome entreprend de cooperer avec te conçue pc>ur le Proche-One~t par le tion devra en donner avis à l'agent de de classe. On connaîtra par le fait mê- lillll 

les peuples balkaniques afin que cette Grand A~~urk, au lend~~am de l.a police le plus proche qui dressera pro- me les résultats définitifs de l'année Milan. 27 - Le ministre-secrétaire du teur de la révolution mérite cet honneur, 
situation n'intervienne pas, nous ac - guerre generale a commence a 5" mam- cès verbal séance tenante. Ainsi les re- d'enseignement 1938-1939. On a lieu de Parti, M. Starace, a prononcé aujourd'hJi lui qui n'a jamais connu d'autre ambition 
cueillerons son action avec sympathie. fester par la réalisation. de l'Ent.ente- présentants de la force publique colla· croire que le nombre des étudiants qui dans l'après-midi à la remise solennelle à que l'ambition suprême de servir .toujours 
Mais si l'Italie essaie de créer une si. - Balkam~~e. Les Balkamques, qui a - boreront à la lutte contre la spécula . ont passé avec succès leurs examens !'Ecole de Mystique Fasciste cSandro lta- avec fidélité le Duce et la Révolution des 
tuation que toutes les nations balkaru- vaient ete pendant longtemps comme tian. sera très supérieur à ceJuj de l'année 

1 
lico Mussolini • de l'immeuble de la rue Chemises Noires. 

ques s'efforcent énel'giquement de pré - les pièces d'un jeu d 'échecs entre les Impressions de jeûne dernière. 1 Paolo da Canobbio où Mussolini fonda e~ II n'y a pas de doute que les vétéians 
venir, elle ne fera que se tromper. Nos mains des puissances européennes. ne Notre collègue et ami Vâ-Nû rappor- Le délai d'inscription prend fin le 31!1914 le journal Popolo d'Italia et qui é - aussi sont dignes de ce privilège, eux qui 
portes sont fermées contre ces sortes doivent pas chercher d'autre voie de h- te, dans l' « Ak:jam • le menu fait sui· crt. Aussi, l'affluence des étudiants et tait appelé la ctannière• (il •covo•). ont maintenue intacte la foi des temps 
de combinaisons malintentionnées. berté et de salut, qui leur permette de vant : étudiantes qui veulent profiter des der-! C'est une maison très simple, où Musso- durs de la veillée d'armes, les vertus fas-

Néanmoins, il n'est pas improbable vivre tranquilles et libr~s sur l~ur ter- Il était près de 11 h. du matin. J'a- niers jours qui leur restent encore pour lini vécut jusqu'à la marche sur Rome. cistes qui furent leur titre de noblesse et 
que les publications auxquell_es se livre nt01re, que dans la . formule . • Les vais à faire dans une boutique des en- se faire admettre aux diverses facul - Dans la cour sont encor;, les chevaux de sont aujourd'hui le patrimoine spiritu<l 
la presse fa..oeiste soient smceres. Balkans aux Balkaruques • · Abandon- 1 virons de Balikpazari. Comme j'étais tés est-elle très considérable.Ils sont ad- ' frise destinés à faire face à une a><a:iue des nouvelles générations. 

Le pacte d'Ankara unit l'Angleterre, ner cette voie a;: s'engage: dans des a-' absorbé par mes occupations, j'enten _ mis par groupes d'une cinquantaine en des • rouges•: au rez de chaussées, les cas-: Enfin les jeunes gens sont dignes de re-
la France et la Turqille contre une a . ventures dont : issue est mconnue se - dis derrière moi, une voix : présence du recteur qui leur indique la ques d'assaut des arditti et des fascistes de cevoir ce dépôt suprême, cette jeunesse 
gression pouvant intéresser Je bassin ra~t poa~ eux. a notre rens, chose fort • _ Vay, babam, vaay... voie à suivre. la première heure qui campaient dans l'im-

1 
qui a démontré par les faits et par le sang 

méditerranéen. Il se peut donc que les alea~01re. . . 1 Je me retournai. Un bonhomme, mis• L'année dernière 1.600 diplômés des meuble et dormaient sur les tas de jour .lqu'elle est en tout point à la hauteur des 
Italien se disent : D.autre part. Ü_Y a quelques pomt~ de . simplement, un chapelet (tesbih) à la lycées avaient été inscrits à l'Universi- naux, prêts à défendre leur chef. destinées suprêmes de la patrie. 

- • Vous vous unissez contre nous la s1tuati?n ge~eral~ ru:tu.elle de l Ita- tmain murmurait d'un air grognon. 11 té. Cette année ce chiffre est déjà très Le ministre Starace a ;:>aru au balcon, De longues acclamations et le cri mil'e 
dans la Méditerranée alors que nous he qui doivent etre ec!a1rcis. Quelle est remuait la tête avec un visible ennui. largement dépassé. Ce sont les Facultés au milieu d<s acclamations et a prononcé fois répété de •Duce>, •Duce>, ont inter­
nourrissons à votre égard d'excellen - sa position à l'égard de la guerre pré-; Il partit sans saluer. Les personnes pré- de Médecine et de Droit qui sont sur - l'allocution suivante : rompu à plusieurs reprises l'orateur et O!lt 
tes intentions •· 1 sente ? . 1 sentes ne parurent pas surprlses de son tout débordées. Le rectorat étudie les -Il est hautement significatif que le cou-. saluô sa péroraison. 

Et que, froissés, ils se soient livrés à Avant_ de faire ~n seul pas les E- attitude. moyens auxquels il faudra recourir a- ronnement de ce i7ème anniversaire célé- L'OEUVRE MILITAIRE DU 
certaines publications sous l'empire de ta~s b~lka'.11q.ues senti~ont le bes01~ de 1 - Est-il fou, ? ai-je demandé. Il est fin de pel'Dlettre aux diverses classes de bré par les Italiens avec un viril enthou- FASCISME 

Ce Senti.ment 1 voir s ectairc1r cette situation de t Ita- t . .1 , d t . conteni·r tous c•• e'tudi"ants. siasme, soit constitué par la remise de ce D 
• • 

1 
ren re, 1 a prononce es mo s sans sui- ......., . é ~ urant les 17 premi~res années de J'ùe 

D Pour nous Un he. te et 1.1 est reparti... MARINE MARCHANDE Vleux et glorieux •covo• où se d roulerent f . ans ce cas, ce sera . ·- asciste on a assigné aux forces années de 
,~; <plaisir que de <>hercher à dissiper UNE CONFERENCE BALKANIQUE Mai·s non, me re'pondi"t-on. C'est un les phases dramatiques et héro1ques du l'E .. _ L D l' E déb d l'h" t . d 1 Il It 1· s· tat, sous forme de crédits ordinaires ou 
le malentendu. Pour le moment, nous DOIT SE REUNIR A ANKARA i"eûneur. C'est le marchand de Ie·gumes e " ogu " el " gemen " ut e is oire e a nouve e aie. i extraordinaires, 133.181 

Un Confre're de'ment les 1·nfonnat1·ons !' 'fi' h" d h b millions de lires • M. M. Zekeriyn Serte/ lance cette 1- on re ec 1t que ans ces c am res sans 
d'à côté ; comme il n'a pas de montre, qui· ont paru dans la presse et su1·vant ' . od 1 ainsi répartis dée da s Je Tan .. : ornements, "troites et tncomm es, a vo-

La T'urqnu.i·e ec' rit-il. a été de tout il vient de temps à autre voir l'heure lesquelles l'Allem0 .,.ne se refuserait à lonté d'un homme a décidé la conquête Armée 
' chez nous. Et comme il commence dé- ...,, Marine 

temps un élément de stabilité dans les .. , . . ,. livrer les vapeurs « Dogu • et • Ege . de tout un peuple, a Habli les bases d'un 
32.65>.000.QOO 

attendons que la situation s'éclaircisse. 
Nous ferons volontiers, notre devoir si, 
comme nous le souhaitons, des calculs 
secrets ne se cachent pas dans cette af­
faire. 

. ia a avoir faim, en constatant qu li y a men t "t 1 t d 1 é . . é 1 f d f d Aéronautique Baikans. L'Entente Balkanique qui a • cons rui s pour e camp e e a r gime et a puis a orce e on er un 
d bien longtemps encore avant l' • iftar .,

1 
d"irecti"on des Voi'es Marti"mes. Il prec' .1_ E . t h b"t . Milice VSN 1.442.000.000 été pendant des années la gardienne e mpire, nos coeurs, pour ant a 1 ues aux 

il manifeste sa mauvaise humeur de la A la favtur de cet effort financier im -
LES BALKANS ET L'ITALIE la paix dans la péninsule était !'oeuvre se que ces deux vapeurs sont achevés émotions, ne peuvent que vibrer d'un sen-

façon que vous avez vue 1 . posant, l'Italie a reconquis la Libye jus-
M. Hüseyin Calud Yalçin estime d'Atatürk. En vertu de cette Entente la . , ... , . et prets à appare'.ller. Toutefois, en rai- timent profond et fier. 

· Un grec present a la scene a dit a d qu'à Kuria, conquis l'Ethiopie, participé 
dans /e cYeni Sabah• que les publt - Turquie est rattachée par des liens é-

1 
' • '. . - son es dangers que comporte la navi- Tout ici nous parle k langage d'une foi à 1 d'Esp l"bé é l'Alb . 

cations en question de la pre<Se ita • traits à la Roumanie, la Yougoslavie et ors avec son accent caractenstique : gation dans la mer du Nord, par suite qui n'a pas connu de réserves. Tous no:.s f tl~f.géuerref .èagne, é 
1 

r 
1
. . ame et 

éc
. · - Vallahi • passam • si j'étais Dieu d l"t t d 1 h . . . or i ses rontl res m tropo itames et a-

/ienne manquent de pr 1S1on : la Grèce. En outre par sa récente al . ' 1 e e a e guerre, es c antiers cons - dit, dans ces chambres nues, le triomphe f . . Des éd"t 
Nous ne parvenons pas en retirer .u- liance avec l'Angleterre et la France, la je n'aurais pas voulu du sacrifice d'un tructeurs ont consulté la direction des de la richesse de l'espnt sur la pauvreté niJclameds. 

6 
cr 

1 
s poéur utln totatrl de 

17 

N 1 
1 · ... . . . m· 1ar s 47 .000.0001 r par s en e les 

ne seule idée claire et nette. ous l - Turquie participe aux garanties aœor- parei ieuneur... Voies Maritimes sur les moyens qu'elle des moyens. . 
M 

· 1 Adm tt h d d 1. . prochains budgets, sont prévus pour le 
sons des colonnes entières .• a:s que dées à la Roumanie et à la Grèce. La e ans que ce marc an e egu- iuge les plus opportuns pour assurer Ici Benito Mussolini le 15 nove. mbr;, . • . 

t h 
. . . , . ' financement ultencur du développement 

en est le but ? Il nous est impossible Turquie s'intéresse de près aux événe- mes ~s . un o;nme s1m.ple. Mais. est-ill l achemmement des deux vapeurs vers 1914. ékva le premi<r flambeau de la Rt.- des forces armées. 
d'en résumer l'essence en quelques ments qui se déroulent dans les Bal _ seul a mterpréter ams1 le devoir re- la Turquie. Ils feront route sous pavil- vo'ution en fondant le Popolo d'Italia, au· 
phrases précises. Il se 'Prépare quelque kans. Et elle est tenue de ne pas res- ligieux ? Ion turc. tour duquel se groupèrent tout de suite les L'EFFORT AUTARCIQUE 
chose. Mais quoi ? C'est ce qu'il est ter indifférente en présence des menées 1 A 1 · hommes jeunes d'esprit, ayant le sens du Les résultats sur le plan autarcique ita-
impossible de comprendre. impérialistes dans cette zone. 1 ....ia f C) fll •• , 1 e :tu~ CP nt courage et de l'honneur, le culte d'une !- lien de la 17ème année de !'Ere Fasciste, 

Il est tout naturel, que lorsque L'Entente Balkanique n'est pas de talie digne de ses traditions et consciente soit du 28 octobre 1938 au 28 octobre 1.,939 

l'on <parle des Balkans, on en vienne à nature à résister à de grands dangers et • C 1 (°' c d 1• \·re r•s... de ses destinées. sont résumés comme suit par Je directeur 
mentionner la Turquie. Effectivement à des jeux politiques venant de l'exté- ( 1 ., Ici il a fondé les faisceaux interventistes, général des affaires commerciales au mi-
la Turquie forme l'axe des publications rieur. Et si, en raison de leur situation ~·~ contre Its neutralistes de tous les partis et nistère des affaires étrangères, le sénateur 
de la presse italienne. Mais ce qui est géographique, certains d'entre les Etats L'allrail ment :>n léger tremblement qui secouait de tous les temps. Giannini, dans un ar>t:icle du cCorricre del-
curieux, c'est que nous ne parvenons balkaniques se sentent faibles en pré - du « trésor » ses lèvres blêmes... Ici. après la parenthèse de la guerre qu' la Sera• : 
pas à y discerner la véritable nature sence de la pression de tel ou tel F:t ,t - On a découvert chez nous, au village, La maîtresse il n'a pas seulement voulue mais qu'il o 1.- Dans plusieurs irecteun, les étapes 
des sentiments à l'égard de la Turquie. impérialiste, nous voyons que l'F.nt ~ute un trésor. On vend les obiets de valeur mi• de son frère .... durement combattue, il est venu repren- ont été brQlées, de façon que l'on a rfali· 
En tout cas, ces publications ne sau - elle-même se trouve contrainte de sui- au jour . Pourquoi ne viendriez-vous pas Le nommé Bahri, du personnel de 'a dre son oeuvre en portant sur son corps sé le programme prévu avec une avance 
raient guère être considérées comme vre une voie qui l'affaiblit. La Rouma- en acheter une part ? L'affaire est exce - Municipalié de Kadik,oy, vient de compa- et dans ses chairs les signes de son sacri- d' quelques années; 
fort amicales. Il n'y a pas, à proprement nie, par exemple, n'a pas eu la force de lente... raître deva-it le Ilème tribunal dit d,s p.!- ficc. Dans cette maison où, au nom de. 2.- Dans certains autres secteurs, Io 
parler d'attaque. Mais on a l'impres - répondre après l'occupation de la Tché- Ulvi était un riche propriétaire du vil- nalité lourdes d'Istaqbul. survivants, il a revendiqué Je droit de gou- programme !ixé cette année a Hé mené à 
sion que l'on pl'épare un mauvais coup coslovaquie, à l'ultimatum économique lag~ d'Oren, à Çankiri. s_on interlocuteur, il est_ accusé d'avoir blessé sou vt:rncr l'Italie, i.l défendit désespérément! bonne fin: 
contre la Turquie au sein de l'alliance de l'Allemagne. De même la Yougosla- le icune .. Mustafa Ozdemir, du village de frère Vehb1, à coups de revolver Su1vnnt contre les rénéga:s la fulgurante victoire 3.- Dans quelques secteurs, on est en 
balkanique. On peut dire que l'on se vie qui est tenue d'entretenir des rela- Çerkeskoy formulait son offre alléchant! les résultats de l'enquête du juge d'instruc- des armes italiennes. Entre ces murs, ani -1 retard mais le temps perdu pourra être 
trouve en Œlresence d'une tentative de tians de bon voisinage avec l'Italie con- avec insistance. Il se laissa fléchir, d'au- tion, Bahri convoitait la femme Utrltunt més par l'audace d'une poignée de gens rattra~é l'année prochaine: 
sabotage de !'Entente Balkanique. forme plus ou moins sa politique à la tant plus que Mustafa lui offrait généreu- avec qui son frère vivait maritaler.1ui· et courageux, sont venus se réunir les •ar .1 4.- Dans peu de secteurs seulement, k 

Pour être absolument objectif, nous sienne. Aussi, cette fois-ci, quand il sement l'hospitalité chez lui. dont il avait eu un enfant. Une lettre. qui ditti de toutes les entreprises, la vieiliC' programme n'a pas été réalisé, mais cela à 
dirons donc que les impressions que s'est agi d'établir le bloc balkanique qu' Mais la nuit venue, J'hô,c st transfor- a été versé. au dossier, constitue un do··c- garde. C'est ici qu'il résolut et convoqua la suite d'événements 'lt dépendant :>as -le 

nous avons retirées de la lec.ture _de la elle préconise, l'Italie s'est appuyée sur ma en une sorte de bête fa~ve. Il se JCU ment accablant pour le prévenu. la joCJrnée historique de la place San Se- la volonté de l'Italie; 
presse italienne sont encore rrnprecises ces deux J'.)ays. Bref le vrai but de l'Ita- sur Ulvi une hachette à la main et aprè, c Mon f.èrc, Y est-il dit notamment . polcro, le 10 mars 1919, fondation t!es Fas- 5.- Il faut serrer les rangs pour prépA­
et floues. En attendant de voir le lie est d'écarter l'influence dans les Bal- 1cti avoir fracassé le crâne il J'achama sur n'est pa3 digm de toi. S'il n'y avait pas ci de combat et ici qu'il a dicté !es bases lrs l'étude des plans qui seront tracés l'an­
cours que prendront les é\rénements, kans de l'alliance turco-anglo-françai- le cadavre avec une fur ... ur bestiale et lui votre enfant, je sais comment j'aurais a- nouvelles de la doctrine révoluti0~1nnl'·e. 1 née prochaine en vue des années ultérieu­
nous nous abstiendrons d'exprimer un se tt de mettre en pièces les Balkans. troua les yeux avec une longue broche. Le g;. Sache seulement que si tu continues ii 0,puis. de cet humble siège du A:>polo res. 
jugement catégorique. Seulement, nous Or. la meilleure voie à suivre c'est de malheureux Ulvi avait sur lui 600 Lt-qs témoigner à mon égard d'hostilité, je ner- d'Italia, les rédacteurs, qui n'hésitaient jo 1 
suivons avec une grande attention ces sauver les Balkans de toutes les in- dont il s'était muni pour acheter les pré· royerai Vehbi • · · mais à faire alterner la plume avec les ar- Deux professeurs qui ne reviennent 
publications, tant celles qui nous con- fluences extérieures et de ·les consti _ tendus trésors. Mustafa s'empara de cette Le prévenu ne semble ::ias troublé pa• mes, partaient souvent pour aller combat-
cernent directement que celles qill ont t:ier en un bloc de 70 millions d'âmes somme. les charges relevées contre lui. Il a décl3 tres, sur les places publiques, les élémer.ts ~ 

· B lk ré au tribunal : b Ï • t f 'bl tra.it aux a ans. La seule force qui pourra tenir tête à Il ne devait pas jouir longtemps de so!l su versi s qu un go•1vernemen ai e "t' On apprend que le professewr de 
Cœmne les opinions au sujet des as- des visées imp~rialimes, venant de l'ex- b - L'intér•t que je porto à Meftune q'est lâche était impuissant à arrê'.er. Parfois Droit romain à la Faculté de Droit, M. 

utin. L'enquête entreprise à la suite de la inspiré par aucune nlauvai:;.._ intenti0n . 1 

pirations de l'Italie dans les Balkans térieur, qill poul'ra empe'cher la guerre · · quelqu'un "· retournait pas de ces expéJ Honig et le directeur de la Faculté des 
dispar1t1on de sa v;ctime p· .. rmit de recon!i - Tout ce que l'on dit contre moi à cet é-

ont reposé jusqu'ici sur d<c; bases as - de desrPndre vers les Balkans. qui as- t tu t è !ions, mais tout de suite d'autres camara- Sciences M. Mizes ne reviendront P"~ 
~ er r s rap~dement les phases du dra- gard n'est qu'un tissu de calomn:cs. Le d é • 

sez contradictoires, il en est résulté surera à la péninsule .\e maintien de la es anim s du meme esprit, de la mêrr.< cette année à wtanbuL Le premier sera 
me. jour de l'incidrnt, c'est Vehbi qui m'a :::i.t - hard"·sse et d I • b '- ,. é 1 

chez nous et chez les Balkaniques une sécurité et la paix, c'est la création d' M t f d . 1" e a meme a n,ga-ton, - remplacé par un spécialiste que l'or. 
. .. . . . us a a a comparu evant le tribuna1 taqué. J'ai voulu me défendre. Au cour' · t "ts .. pl 1 d' 

certame hes1tat1on. Nous avons le droit un pareil bloc. 1 dit des pé !"té 1 d d Ç . . S caien pre a rem acer es isparus. engagera éo-aJement en Europe ; le se-
. . . .. na 1 s our es e ang1rt. on de la l~tte, mon revolv<:r est parti tout c·~st d'i"c' tn't I t b " 

de vouloir voir clair et comprendre la Dans un tel bloc. le raie le plus im _ 1 crime t été ét bl" 1 , J ' 
1 que par e 22 oc 0 re '9" 

1
cond par un des • docent • de la Fa · 

, . , . ; ayan a 1, 1 s est vu con an1· seul. . . le signal de la conquête de Rome. eu]•<. 
ver1té dans ces questions. Car nous ne portant sera celill de la Turquie Celle- ner à la · ·t 1 f , .,., bl' ,. 

1
,.. . 

1
, · peine cap1 a t' con orme-ment aux Le temo1n Ahmed conteste cette thèse. zll convient de rappeler tous ces événe -1 

pouvon.s ou .1er qu a epoque ou ces- ci pourrait inviter tous les Etats bal- § 3d· <t 8 de !"art . 469 du Code Pénai Meftune qui a été au1'i entendue p>r ments et de les méditer au moment où cet 
pace vital> eta1t de mode, certams kaniques, la Bulgarie comprise d'une Mustafa qui est âgé d' tr t . d' 1 t .b 1 dé 1 

1 

Les étudiants de retour d'Europe . . . . . . .. , une en aine an· e r1 una c are . immeuble est confié à la jeunesse par la 
iournaux italiens avaient md1que les conférence qui se tiendrait à Ankara. 1 nées et dont le physique . t _ , ---o--
B lk 

. . . . . . . . . I avcnan ne per - La lettre versé' au dossier est authen- ville de Milan fasciste, Milan fidèle et la- Le délai imparti aux étudiants qui 
a ans comme constituant precise - On y exammera1t, en toute smcer1te et mettrait guère de 1. suspecter d'un pareil ti 1 h f • 

ment c espace vital • italien et avaient ]' . 
1 1 

T l 1 . . ' que et to\.ltes es c arges ormulees contre boricuse qui a donné le sceau de sa foi ii sont de retour d'Angleterre, de Suis-oC 
avec esp;it e Pus paci ique. ~ nio-,cnme a témoigné devant le tribunal dè Bahri sont fondées. Le jour du drame, il la révolution. et d'Italie, pour s'adresser à la commis­

formulé des ambitions qui s'étendaient yens de regler entre eu J conflits et be . ·~x es . • 1 aucoup de sang froid et de fermeté.Tou· est venu chez nous. Malgré l'opposition L'orateur se demande en terminant : sion créée à cet effet à l'Université ex-
jusqu'à la Mer-Noire. les questions de frontiere qui separent tefo1s, il n'a pu surmonter un moment d· de mon mari qui ne voulait pas 1(! rece . Sommes-nous dignes d'accomplir au nom pire a' la f1"n de ce moIS· A part'~ du 1er 

Mais cet appétit excessif a fait un 1 1 b lk · L' f · ~ es ~up es a amq.~es entr~ eux. 1 aiblesse au moment de la lecture de la voir, il a insisté pour rentrer. Ils ont eu un du Duce, l'acte symbolique de cette re - novembre, la commission ne recevra. 
frappant contraste avec le calme et le expenence des dermeres annees ayant sentence et s'est agrippé aux barres dt tr · · · · · · 
sérieux dont la presse italienne a te' _ . 

1 
1 en etien particulier. Puis ils sont partis mise auiourd'hui que tout ce qu'il a pré- plus les démarches de cette catégorie 

convamcu es Balkaniques de la néces- fer do son box. Mais il s'est dominé en . bl d" •·1 11 · d"t • é r é ù d d · b 
moigné après l'explosion de la guerre. si té d'un parei accord nous pour- 1 suite. ensem e en isant quis a alent chez u.1 1· s est r ais ' o e nouveaux evoirs d'etudiants. On estime que le nom re 
Nous sommes heureux de dire que cet- êtr ûr d ) ami .J'ai su ensuite c: qui était arrivé .. . 1 et de plus grandes responsabilités nous in- des jeunes gens et jeunes filles dont la. 

rons e s s, ans une proportion de Et on l'a vu quitter la salle tr~s droi1 , La suite des débats est remise à une dat~ combmt ? situation reste à établir n'est plua que 
te attitude, digne en tous pointa d'un 10or;, du succès d'une telle conférence. encadré par les gendarmes, avec seule - ultérieure. Le parti, artisan, épine dorsale et mo - d'une centaine. 

1 1 l 

l 
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__ ar_us_tes_., 
... ~ ,.. VERS SA DESTINEE 

Schelcller 

~~-::--~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ ..;..,, -~ 
J amais l'écran n 'evai:t abordé avec B'J 

bon. S'il en est ainsi, je prends l'enqu€ ~ 

te en mains et je prouverai, moi, sa fem ­
me. que mon mari n'est pas l'assass}n ! 

A la Cinecità Premières berlinoises 
tant de franchise et de tact un sujet aus-

• ~ . . t 
• •. •, • . ,, • +, •. •. •. •, •, •, •. •. • st tmpor ant et aussi délicat. 

C'est ce qu'elle fit . Comment ? 
C'est ce qu'explique au cours de l'ac 

"RENA1'E et 
QUA'l'UOR" le 

! Linda Mouette : 
• • . Darne Il : • . . ~ . 

t Linda Manette Eloyse Darnell,+" 

Le grand metteur t n scène, John F ord, 
retrouve dans cVER S SA DESTlNEE>, 
le talent et la force qui firent la fortune 

de sa carrière. Il a su camper, grâce à la 
splendide collaboration d'Henry F onda. 

tion , ce film d'une irrésistible d rô 
lerie. 

c MON M ARI L'ASSASSIN •, mis en 
scène par Alfred Werker, est interprE:; 
par Stuart Erwin, Gloria Stuart .. Raymond 
Walburn, Douglas Fowley et June Gale. 

Les grands films italiens 
de la saison 1939-40 Berlip. - ( O. n. c. p. ) 

une remarq:.1able figure du Président L in-
tdont bientôt le monde entier, sur ·t coin, fidèle reflet de l'histoire. 
+pris et émerveillé, parlera, est née àt Les débuts de la vie de ce grand hom­
+Dallas dans le Texas, le 16 octobre+ mo nous sont contés ici comme seul J ohn 

QU I EST L' INSPE CTEUR HORNLEIG 

•••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 
! Ü•'S harul<'s qui ue p:tss•'ront. i 

J'ai toujours vu avec plaisir un filin 
intcrpr~tE par Kathe de Nagy. N'est-ce 
pas une jeune fille charmante que cette t 1921 • + F ord sait Je faire. 
hoogroiS<! aux yeW< claies et aux cheveux t Elle est la fille de Calvin Roy Dar-• 

Un nouveau champion de la Loi, un 
no·.iveau défenseur de la veuve et de l'or­
phelin vient de naitre à l'écra n. Il s'agit 
de « L'IN S PEC T EUR H ORNLEIGH >. 

Qui est L'INSPEC T EUR HORN -
LElGH •? 

• • • • ! cPrt•·s p:ts 1n:1pPrÇ,11flS ·! 
•••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 

bruns. Elle sourit si i:entiment et quoi . • nell, qui tient un emploi important! H enry Fonda a fait une création magm· 
que capricieuse on ne lui garde point ran· ! à la poste de Dallas et qui est de! fique et c'est avec une rare autorité qu'il 
cune parce que son coeur est d 'or. ! descer'da.nce écossaise et de Marga-! a incarné le personnage du Président. 

Cc film est son film. Une oeuvre sans ! ret Brown, elle de descendance fran-! 1 I l est parfaitement Mtouré par Aliet 

La cité 1i>maine du film ne dort pas
1 

te la partie symp~nique du film. 
sur ses lauriers. Elle produit sans cesse1 * 
des films d 'envergure. Après avoir doté la Une autre production appelée aussi à 
cinématographie d'oeuvres géniales, par •

1

1 faire sensation au ~urs de la saison r939-
mi lesquelles une série de films historiques 40, c'est SALVATOR ROSA. Ce film de 
qui firent fadmiration du monde entier., la Stella Film est placé sous la directio .'1 
elle vient de monter pour la saison 1939· artistique d'Alexandre Blasetti. 

prétention, amusante, saine et simple. Des 
gags mesurés, qu~ques scènes musical~s 

qui feront grand plaisir et de magnifi 
q ues extérieurs. 

!çaise. ! Brady qui mérite. elle aussi, une m..:;:ntio"'i 
! Linda fit ses premiers essais dra-! 1 s~iale, par la jolie Marjorie Weaver. et 
!matiques à l'âge de 10 ans, à son U-! 1 par les touchantes Arleen Whelen et Pau­
tniversité, lors d'une représentation• 

1 
line M oore. 

tà l'occasion des fêtes de Pâques. Vê-t 

L'Inspecteur H omleigh est un des c:as:t 
de Scotland Yard, un fin limier qui ca -
che, sous des apparences tout à fait q uel­
conques, le courage du lion joint à la pru-
dence du serpent. ' 

40 des cbandes> qui ne passeront certes 
pas inaperçues. 

Nous avons parli lac110ment ces /pue•-
ci d'une production dans laquelle figurera 
Je célèbre compositeur napolitain de ro .. 
m411ces, Paolo Tosti. Le metteur en scèn!: 
ne pouvait être mieux inspiré en intulant 
ce nouveau film de la S.A.F.A. distribué 

SALV.ATOR ROSA n'Nt qu. le titre 
provisoire du vaste csujet> que f ENTE 
NAZIONALE INDUSTRIE CINEMA -
TOGRAFICHE (E. N. I. C.), présentera 
en exclusivité. 

C'est Gino Fervi qui, (ain~i que nous 
avons eu ioccasion de fannoncer ici), per­

sonnifiera la figure du protag<Jniste:h:>mme 
par fE. N . I. C.: TORNA CARO IDEAL, bizarre et batailleur. 
(Reviens cher idéal) car tel est aussi le Luisa Ferida, une très oriAinale actrice 
titre d'une des plus célèbres mé4xfies de remplira un des principaux rôles féminins 

Paul Verhoeven, metteur en sc~ne de ~e • 
•tue d'un magnifique costume d'épo-t 
+que, elle tenait le rôle de Rachel ett 
;obtint, malgré son jeune âge, un suc-+ 
! cès éclatant. + 
• Linda en était à la deuxième par -+ 

film, est un homme qui connaît bien son 
métier. Il vient du théâtre et excelle sur­
tout à conduire des sc~nes dialoguées. Il 
n'y rien de neuf dans son film mais i: 
distrait. 

• +tie de ses études au Sunset Hight 
Aux côtés de Këthe de Nagy on re - tSchool, lorsqu'elle fut invitée à tour-• 

G F " hl ' h 1 1 • • marque ustave ~ ic • ongtemps eb- +ner dans un studio californien. Elle• 
sent des écrans. Son rôle est au-dessous

1 
tpossède son diplôme d'Espagnol et! 

des moyens de ce charmant a<:teuc QU! tcelui de l'Académie des Beaux-Arts.! 
l'on' reverra certes .av:" plaisir. . ! t On lui confia, sur le champs, le rô- ! 

J ai beaucoup aime Joha"".es Riemann tle principal de cH6tel pour Femmes• ! 
qui après son excellente création de « Bel •d' Elsa Maxwell rôle qu'elle re l·t ' + · 1 + • mp 1 a, 
ami > a su de nouveau composer un per- •la grande satisfaction et au grand é- t 

• MON M ARI L'ASSASSIN • L' i nspecteur H orn1eigh, enfin , triom -
phe de tous les pièg .... s, de tous les mach ia-

Quelle épouse pourrait admettre C('S vélismes .. Sans en avoir l'air, i1 est in · 
trois mots ? Mon mari, l'assassin ? Al domptable et terrible ! 

lons donc ! Mon mari, à moi ? Mais 11 

en est incapable, vous dis-Je ! Il est doux. 
il est bon, il fait mc.i quatre volontés, et 

Vous êtes sceptiques ? Eh bien, sachez 
que si vo•.is le voyez jamais apparaître sur 
l'écran, l'inspecteur H ornleigh triomphe -

ce serait . Mais non, impossible ! Ce ra de votre scepticisme 1 
malheureux se sera laissé prendre dansl « L' INSPECTEUR HORNLEIGH •, 
q uelques sombre machination, sa naive - mis en scène par E ugène F orde, est in -

té même l'aura désigné comme victim terprété par Gordo'1 H arkc: r. Alast air Sim , 
d'une erreur effrayante, d'une erreur ju - Miki Hood, Edward Underdown, Wally 
diciaire .. Vous ne m e croyez pas ? C'est Patch et S teve Gray. 

Tosti! de cette oeuvre passionnante. sonnage vi ant et th ' H ' d 1 • • I v sympa ique. ara. 1 • mervei llement de tous ceci grâce à• .o. 
Dans cette oeuvre, appelée, par sa tech- * Paulsen, Hans Brausewetter et Herms Re- • . t . t 1 t à +" 

~• 4. 'll Il (' ... l ;'i llt'' . .. · '• 'Ull l" "'t ( ~ ('ll'-i •• • 

1'01111• fo 1 dit prend d'assaut 

.. 
. . . . • son J&une e 11nmense a en s;:1 

nique et son interprétation à faire époque Enfin, citons entre autres productions ltn complètent cette excellente distribu _ tb é à . -
-"-t · RETROSENA 1 f '/ . • eaut et sa grâce mutine. + 

dans la cinématographie mondiale, fémi· ''Poires : , e nouveau 1 m tion. • A è 1 . • 
d BI t · ( od t ' c · t Je ' pr s a superbe créat10n qu'elle+ 

nent réAisseur Guido BriAnone ne pour­
ra qu'y faire briller ses rares quaJit~s de 
créateur d'images et de scènes prestigieu-
ses. 

Le fameux eoprano Pia Tassinari , qu; 
passède une voix des plus harnj,nieuses et 
le ténor Guioeppa Lu/JO prétent /eue prô­
cieux concours au réAisseur. A leurs cô­
tés fiAurent aussi : la /P'ande actrice Lau· 

e ase t1 pr uc ion ont1nen a 1ne - Le film est accueilli chaque soir par de t . • 
E N 

• vient de faire Linda Damell est ap-+ 
Exclusivité . . I. T.) qui retrace les di/ - longs applaudissements. !peltée aux plus hautes destinées ci-+' 
lérents épisodes d'un drame d'amour ul.. N E GUN 
Ira-moderne qui se passe dans f a.fmos .. 
phère du thé&tre lyrique, mettant en va -
leur une foule d'éléments psycholoAiçue 
des plus signilicatils et des plus attrayants 
propres à rehausser l'éclat d'une création 

cinématographique. 

· · !nématographiques. Pour un coup d' t 
===~=====~-=====~- !essai, c'est vraiment un coup de mai-· 

11~ J •tre. • 
.ci(} q ll ( 1 q U (l s • Linda Darnell est une ravissantet 

t +petite personne aux yeux et aux che-t 
lll 0 S.•• +veux noirs, aux dents éblouissantest 

~et au profil délicat. t 
RETROSCENA a pour principaux in· C t t · mé · ca Adani, Germa~ Paolieci, Claudio Goca c LA PEAU DE CHAGRIN • t omme ou e Jeune a ricaine, el-+ 

terprètes Filippp Romito, et Celeberrimo, 1 • 
etc. etc. 

L'orchestre du théâtre de /'Opéra, diri­

gé par Je Mo. Luigi Ricci accompaAneca 
les chanteurs et soutiendra éAalement tou-

•• e nage, monte a cheval, pratique le• 
un baryton, qui fait dans ce film ses dé- Le beau film de Heinz Hilpcrt ade.pt~ du + •Sport patin à roulettes et celui du• 
buts à l'écran. Il ·se distingue non seule - d'apr~s le roman de Balzac a reçu le vi· !tennis. ! 

acteur. 

ment comme chanteur, mais aussi comme sa de la censure et sera présentE prochaî- + Eli t e a comme artistes favoris, Don• 
nement à Berlin. !Ameche et Tyrone Power. ! 

« CAMARADE MAMAN • ! Sa gentillesse et sa grâce char .! 

Les studios en pleine activité 
C'est Heinz Salfner qui a été choisi pour !mante lui vaJent, à Hollywood, le! 

remplir le rôle principal de c Camarade !surnom de « Cendrillon No. 1 .. ! 
Maman > , aux côtés de Franziska Kinz. l t• • • • • • • • • • • • • • •· • • • • • • • • • • • 

Les nouvelles 
productions 

'0-tf:l(-c: 

Par EJK-RAN 

11•--oaococioc-oaoaococ--oaoo ~•cc:iaaaacc: a 1 ca=aaacac a ac an atl CDA 

1 

Après, Prison s:i1h ba1'1't'au" on a dit: U111· lll •'l'\t'ill .· 

Après CONFLITS 
car Annie Ducaux 

on dit : UN MIRACLE 

et Corinne 1 uchaire 
prouvent que le 1\l e] e k p r-0jette CETTE SEMAINE 

le meilleur film frança is de l'a nnée.... En rxdusivité .v1éc111/.-: 

La s ignature du tra ité Turco· Anglo · França is à Ankar~ 

,:= 1 :::12 . 3:::·=~ Matinées l\ '~p•r<>IC1xocr:<6'°'cl"'u"'i"'tasa-=ococcocaooc1>cacocllll 

Le tailleur 
WIBB~L 

T ous les âges ... Tous les amoureux ... 

Je Ciné SU~lEI~ où 

Cet âge ingrat (Par lan t F1 ançais) 
En Suppl.: f.cluir-Journul avec toutes les Actualités du Mond e 

et de la Guerre 
Aujourd'hui à 1. e t 2 30 h . !fn tinéea popula ires à pr i x réduit• 

une « gretchen • type et F ita Benkhoff 
1 

une bourgeoise curieuse bavard~ et in 
génieuse. F élicitons Gü'1ther!> Lûders pou; 
sa création de l'appren ti. 

WALLY> DE HANS STEINHOFF 

H ans Steinhoff réalisateur des c D eux 

0 

-- - -------
UN NOCTURNE. 

-0--

0 n nous annonce que le film sur M e;­
zart tourné cet été à Vienne et à Salz -
burg a éré pr~se'1!é en séance privée. c~ 

film est int<: rprété par H éli F inkenzeller 
Chrystin M ardayn et H annes S telzer. 

c Nocturne :. nous fera entendre un 
concert de l'orch est re philharmonique · 1~ 

tuellem ent un nouveau grand fil m dont 1C Vienne. 
. . . 1 

rois > et de « R obert K och > tourne ac 

tltre ;irovis01re est « La Wally • . 1 ----------------~-~ 
Quelques interprètes ont été déià choi- Suppr imer ou restreindre sa Publicité, 

sis : H eidemarie H atheyer Sepp Ri,~. I c'est se lai99er dominer par les événe-
Eduard ;Koch et George Vogdsang. ments. • 

1 
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Souvenirs 
d'Ethiopie rl 11 

général \iT ehib -L'ANCIEN CONSEILLER DE RAS 
NASIBOU PARLE DE LA GUERRE 

D'AFRIQUE 
Le général Vehip, qui fut le conseil'cr 

militaire du ras Nassibou, et qui vient de 
rentrer en Turquit: à la faveur de l'amnis­
tie générale, a fait au cYeni Sabah:t d'i.,­
téressantes déclarations sur ses souvenirs 
d'Ethiopie. 

Nous en d~tachons les extraits suivants. 
L'ECHEC DES INSTRUCTEURS 

ETRANGERS 
- Le Négus avait voulu constituer tout 

d'abord une armée régulière. Son premi ,..r 
~ouci avait été de créer une école de guer-
re. L'tnseignement y était donné par dt.., 
officiers suédois. Ces derniers ont effect~ ­

vement travaillé avec sérieux, ardeur t. t 
compétence. Ils ont formé une classe d e 
jt:unes officiers abyssins dignes d'~pprécia-

tion. 
Par contre les officiers que l'on avait 

engagés en Belgique étaient bien loin d'ê ­
tre capables de former des éléments or -
ganisés. Après deux ans de travail no.1 
seulement ils n'avaient pas formé un rég~­
ment, mais même pas un bataillon digne 
de ce nom. Les deux régimen~s qu'ils prP 
tendaieat composés de soldats disciplin•; 
sont lt'S premiers qui ont donné malheu 
reusement, partout, le signal de la panî 
que ... 

LE PLAN DE VEHBI PA~A 
Le général Vehip rapporte que le plan 

qu'il avait soumis au Négus comportait u-
ne attaque brusquée contre les troupes it'l· 
liennes, deux mois avant le moment oiJ 
s'est produit effectivement l'explosion dt:~ 

hostilités de façon à les surprendre avant 
qu'elles eussent achevé leur regroupemt:Pt 
et leur concentration. Le Négus repous'JJ 
son plan en disant qu'il avait confiance en 
la S.D.N. 

Le général Vehip dit grand bien de l'ar­
mement et de l'équipement des troupes :· 
talîennes et parle avec enthousiasme de 
«ces tanks et ces avions de vrais bijoux , 
propres à faire venir l'eau à la bouche à 
quiconque a goûté à l'ivresse des chose~ 
militaires>. 

Au sujet des dirigeants de l'armée 
licnne enregistrons ce jugen1ent: 

- A mon sens 1a valeur militaire 

ita -

du 
maréchal Badoglio est très élevée. Il l'a 
démontrée d'aLIIeurs. Le 1;énéral Graziar.1 
est un bon commandant. 11 ne risque rie.1. 
11 ne fait pas un seu! pas s'il n'est pas ab~ 
solument sûr du succès. 
LE LOYALISME DES TROUPES DE 

Questions d'actualité La vie sportive 
L'Italie et la guerre 

MATCHES DE DEMAIN 
sur mer NOS PRONOSTICS POUR LES 

Comment le 
cause 

~--

sert la fascisme 
de 1a paix 

l Demain, fête de la République, auront 
lieu les rencontres prévu'es pour le cin -

l
quième tour des league-matches d'Istanbul 

Les matches les plus importants de ~H 

1 

journét: sont incontestablement les sui . 
, vants: Galatasaray - Vefa et Fener-Bey -

Rome, ~s. - Les vicissitudes du blo - normaux. Lt:: charbon 1mporté par 1 Ita - k 

1 
r oz . 

eus maritime et les contre-mesures adop- lie pour les bt:so1ns de ses industries et V··' • 
1 

aa se trouve actuellement en tete du 
tées par l'Allt:111agne,à titr~ de réaction aux de ses transports est, en grande partie, 

1 
d Be .k 

11 . . c assement e concert avec s1 ta§. 
mesures franco-britanniqut.:s, se 1nanift.:s - de provenance des ports ass1egés ou me - . , . . . 

. d titnt la grande forme. Reussira-t-11 à va1n-
tent chaque JOUr par le séquestre des car· nacés. On ne voit, u restt: aucun moti( . 

. ' cre Galatasaray, dont ce sera la prtm1èrc 

tics : 
Topkapu - Sülcymaniyc: rwl 

Hila! - Besikta• : BesiktiJ4 
Galatasaray - Veta : Galatasaray 
Fener • Beykoz : Fener 

I. S. K. - ,K.asimp~a: /. S. K. 

1 

A noter 2 rencontres intéressantes Cal 

Samedi 28 Octobrè 1939 

jLA BOURSE' 
~i üctnhn• 193'! 

~ 1 i l i 11 ormnl .. s) 
seco11de division : i?i~Ii - Beylerbey et A· 
nadolu - Beyogluspor. Les deux grands 

favoris Obligations du Tr&or i938 5 % rivaux, §~i et Beyoglu, sont nos 
pour ces deux parties capitales. 

LE FAMEUX OLJVJERI BLESSE 
ttll:QUES 

Florence, 28 - Au cours d'une partie t er1•11·t 111·~ 
d'entraînement de l'équipe nationale ita-
lienne de foot-ball qui doit rencontrer 1e Londree 

New-York gaisons considérées comme contrebande 
de guerre et par le torpillage des navires. 

pour que la marine marchandt:: italienne . . . 12 novembre prochain à Zurich Ja Suisse:, 
doive rester ecart de ces zones, ren • . . . , le gardien de but, Olivieri, titulaire de ce 

. à 1,, l sortie comme champion de Turquie ? Pa.ris 

é 
·u Rien de moins certa1n étant donne que les lfilan 

C'est moyennant l'imposition et le main- d~es P dn eTusts par la guerrilla anglo. - jaune-rouge semblent avoir récupéré à l'ap poste depuis bientôt des années, se foula Genève 
tien du blocus maritime, que chaque ar- a!Jeman e. out au contraire : sa pré - . . le pied droit. Sa guérison ne sera effective 

1 Sterling 
100 DiLlan 
100 FNMll 
100 Ll1'811 
100 F. !!u.im!es 
100 Florirul 

;; 21 
12!!.~b 

2.9ïl!J 
6.Gl5 

29.l.J.6ï5 
li!l.005 • pu1 leur permance devant Beykoz di- AmirterdA.m 

mée cherche à briser la résistance de l'ad- sence dans ces parages, au moment me - h d . que dans une vingtaine de jours .. C~imoJ 
.. · manc e erni...r. Berlin 

me ou la guerre tend Je filet dc.s embû - L t. d K d·v· , . e goal-k"eper de l' Ambro. iana, de Milan, lot .ltlliM•JMrk 
100 Belpe 

versaire et c'est vers ce but qu'elle diri­
ge tout son potentiel de guerre. La na -
tion soumise au blocus se défend, natu -
rellement, c.n cherchant à entraver par 
tous les moyens le mouvement des flot -
tes marchandt:s de l'adversaire. Malheu -

a par 1e e a 1"'loy s annonce aussi Bruxelles 
ch<s mortelles sur l'étendue quasiment de- f t d. té Be k 1.d serait son remplaçant éventuel. or 1spu e. y oz est un onze so i e, \th~ 
serte dts eaux, ne fai.t qu"accroitre son ITALIE ALLEMAGNE - Bl!S 

avec une bonne défense et une attaque - 1 Sof. 
prt:sb.gt et fait honneur à son pavillon. 1 très d t I' .t Berlin, 2 8 _ On -annonce qu'un match 13 

in.or an e. • ener, par contre, pare1 Pr 
L'Italie, tout en respectant les lois et Jflottant et il est à Ja merci d'u~e surprise d~ fo~t-ball1 entre les équipe~ nationales \,f=~d 

1 eo DraclJDes 
100 IAVae 

,,, Td.6cmlov. 

21.ïU75 
0.91i5 

l.ôïbïii 

13.IOÏ;i 
les règles de la guerre dts belligtrants, désagréable... d Itahe et d Allemagne aura neu le 26 no· 

reusement, ces mesures d'ordres mi.lita~- 1 J b d 1 · d B 1· n'a pas hési~é un seu.1 instant à ma1ntt.: - Voici, comme d'habitude nos pronos - vem re au sta e o ymp1que e er in. 
Vusovie 
Bud&pe1&t 
BucaAMt 

~ 
!Yciko~a 
1 Siockholm 

J~èi 

100 P...taa 
100 Ziotis 
100 Penco.1 
100 i...,. 

23. J ;,:, 
O.U3 
2.48 

30.43ï•• 
31.012'1 

re, ont entraîné des difficultés, voire de~ 1 
. . . nir, de façon régulière, le servic.e de s~s · ---,.--....,,--....,-=,,,....,.,,=-..,......,.,__=,,. 

pertes pour le trafic mar1bme des neu - . . . . . ~ 
' lignes de navigation, ceci sans chercher a 

tres, spécialement celui des nations do".lt . f. d 
1
,. . . é f , _ d 

le trafic se concentra1t autour des zonts 
d'opérations. L'attitude de l'Italie, mar -

t:irt'T pro it e 1nactiv1t orct:e e ses 
concurrents, mais en obéissant simple -
ment à l'action politique du Duce, ten • t 

quée par les décisions du Conseil de ses 
dant à aplanir les anc1tnnes divergences, 

Ministres, en la ttnant en dehors de tou-
tn établissant 1ts droits des p ... uples sur 

te initiative d'ordre militaire, a permis à l 
un plan de parité et de Justice. ' 

sa flotte marchande de ne subir aucu:1 
arrêt et de déployer, à l'intérieur, tous 
ses efforts visant à l'autarcie complète. 

Les mers du Nord, ainsi qu'il est rap -
porté par l' e Agit », sont tOUJOurs si!lon­
nées tranquillement par les unités fasci .. • 
tes, au même rythme que durant les temps 

En maintenant sa phys1ono1nie intact( 
et ne s'occupant que du travail con9lruc- ~ 

tif fourni par le Régime Fasciste durant 
des années entières de sagesse et d 'a• -
tivité, l'Italie nt fait que servir la eau: 
se de la paix mondiale. 

----~--..._ --
LA PRE6'0E CHRONJQUE DE L'AIR 

Le congrès de l' Association de la 
Presse 

Le congrès de l' A&-ociation de la 
Presse a tenu Jeudi sa deuxième réu­
nion . .M. Ahmed Cemaleddin Saraçoglu 

a été désigné à la présidence du con -
grès, ass:Sté par M, 1. Dogan Nadi, vi­
ce-président, Murad Sertoglu, Hikmet 

Münür et Ali, secrétaires. La suite de 
la séance a été remise au 16 novembre 

pour discuter le texte de l'adhésion de 
!'Association à l'Union de la l'r.,sse. 

kon1t:: centr uc~ LOuunu-
111Lallous otu 1cnnts 

UU lllOllù~ t:llLki-
--<>-

Rome, 20. - Par l'ttabltsst:mcn. .. dt.: 1,, 
ligne aérienne transocéaruque 1.:t gract: 
aussi à sa situabon géographique parti 
culiere, Roine marqu~ sa position de point 
de ralliement dt:s grandes lignes aénen -
nes. 

100 Din&ni 
100 y-
100 C.v. I. 
100 Rouh!eit 
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.\1éditerranée i\le - , '01 - Section dramatique, TepebA§i 

AZRAEL EN CONGE 

Section de apmédie, I•tiklâl oaddesi Le vapeur tcEgitto» partira le 2 Nov. r 
Le vapeur tcEgitto» partira le 16 Nov.

1 Le vapeur c<Egillo» partira le 30 Nov. 

\. J ; 2 \u,· 'l.lhre 

Hnr ... F. A 

J) pa1 ts pour l'A111L ric1ue 
• u 1 1or·I 

Ut part• pUU.f' 

pour Izmir, Le Pirée, Brindisi, Ve­

nise et Trieste. 
LA NOIX DE COCO 

lJ0!11ga ... , \ ctl'lll". { o!-tl' ' V. • Suli11a. 
( 1Hl.1t1. D1 \h 

Préparations apécialec pour IN 
j écoles allemandes 

t;•loniuue 
'I ri1·~t1 

D pa1·Ls 

XEI•TUXIA 

lzm1r 

' P•>u•- 1e 

PJa·a 

_ (•urtout pour éviter Ica clasoes préparatoi-

1 ra) donn6es par prof. allemand diplôm,. 
-S.'adreHCr par écrit au Journal sous : 
REPETITEUR ALLEMAND. 

· ~: 1 Hi~t. 
,~~~~~~~~~~~=--' 

Leçons d'allemand 
Br<'::. 1 

'.\'.l11em. 

Un vétéran 
--0---

En effet, etant équidistante dl tous les 
points principaux du bassin méditérra -
néen, la capitale itahtnne se trouvt.! au la l •• \. 
litu dt: pasi,age obligatoire des routes ac 

•lt l éuts 1 
Xnp!es 2 

1]1• 'J'r e>tC 1 ~ 
• Xapl1·s :!! 
(1 (;(!111'.~ ~:{ 

•• l "a1 c"lo11e 2-l 

données par Profe.Meur AJ.lem&t:d d1i):ô­

mf.- N,1uvcUc méthode radicale· et ra ~ 

pide.- Prix modC9t ... - S'adrOatlCC p;IJ' 

écrit au journal c Beyoilu > '°"" 
LEÇONS D'ALUr.MAND 

Gênes, 27. - L·un des plus vaillants 

officiers de la marine marchande ita -

tienne, Attilia Frugone, capitaine du 

transatlantique • Rex • · le plus beau 
et le plus puissant transatlantique ita­
lien vient d'être at.Unii; à la retraite a-

ru:nnts du proche et de l"Extrêrne-Orien~, 
aius1 que de cel1es de l'l!.spagnt et de la 

France, dirigées v rs Je sud de I1Euro -
pe orientale. 

'-' \ l l lt :\ 1 A de 'l'rù·:-..tr. Pr. ~L\Ro .1 
• J'ar1 as .. 
' 

dl· ·r, j,. tl' 
• • 1111 es 

de Trwste 
•• ~ T1Jplt•S 

"" (;('11(', 

-, " 

J 0 llécemhre 
1~ .. 
l 1 " 

Prof-•ur ~ pdpoac efficaceme:1t 
et éne!'K;iqu=-t '1èves pour tout<I* 1 .. 
écoles anc1- et lllDS:icaioa. -

Ecrire IOUO « Pral. ÀZ14/. > au Journa!. 

LIBYE près 40 ans ininterrompus de naviga -

D 'autre part, si l'on Jetlt un coup d oc:1l 
sur les cartts dt:s con1munications at:rie11-
nt.:s italiennes, on constatt: que Rome est 
située au centrt d'un vaste rayon qui, dt: 

l'Occident, s'étend jusqu'aux cotes di.:: 

l'Espagn< et du Portugal du côté de 1 A­
tlanU.qu ... , passe ensuite par le Maroc, 
rejoint, par le Sud-Est, la Libye, I'Egyptt, 
jusqu'à atteindre les bords de !'Océan In-

" llar <'E"1~lUP 15\: .. 

Pr filO\ ANNA <J,. (;~ '"' ->fi 

Robert Collège - High School 
Ne laii.acz pa1 moisir votre analais. -

Prenez leçons d conversation et de cor ~ 
re5pondancc commerciale d'un professcUf' 

An1Iais.- Ecrire sous cO:rford• au Jour­
nal. 

- Vous m'avez demandé des souvenirs tion. Il a effectué cette semaine son 
continue le général. En voici un qui m< dernier voyage en ramenant le • Rex 

::. 1 (JI.\ de ( iênes 

" • · 11p!rs 
U Xo•embrt' 
Jj tl 

·· \·ardt·~ ._2 
I>cnm. 

vient à l'esprit. C'est l'histoire d'un fait ~ New-York à Gênes. T>écem. 
d . CJé11l'' 2~ ~ Ufembre • d'héroïsme qui est à l'honneur de l'adver· 

de sa petite troupe. Mais même fou,nous 
saire, mais l'héro1sme mérite d'être hono-

ne pouvions le laiss1...r là. " ... 'a1;l s 25 

" L1sh 1111e '.18 
ÜL'j <il< l:-i ! 0.1,· 1 ·~ ' . 

tt dans tous les camps. 
Nous avions livré uni! terrible attaqu .... 

per surprise à un petit poste italien de 1'1 
Jocalité de Kurrati, sur notre front. Plus 
de 400 soldats y avaient été massacrés.Lt.:: 
spectacle était celui d'une affreuse bouche-

Quand toutefois, nos hommes firent mi- ditn: à l'Out:st, passe par les Balkans cc 

ne de s'al?procher de lui, tout en conti - le Grèce, touche Rhôdcs, la Palestine et l', I•. , ilt• (,éli"S 3 
>- , Déct111bn J.!l~ A ! ('• 1 , . '· nuent à fumer. il leva la moin droit et fit continue jusqu'à Bassorah ( Golft. Per _ "' < f! 1 " c~ ,) ~'lù\"\!lllul't 

1 
" · 111 -4 " l.ivou1n,· I(; feu de son rc:volv(;r. Un Abyss1n roula moi t sique) ; au Nord·Est, au ord et nu 1 ~ 1 t'~ 

• .lll(lt~ oc-
i\L·xique • 1 • 1 ···c e·-; :1 s.- , .Jt .. 

o 1eter avait préparé plusieurs revol - Nord-Ouest : pesse par la Baltiqut:, Vit.:i.- ::i .. 1 • 1 t' r c:.tc i· ~ ~ L' ff. · · 1 ' \'l.l l' 1 \ l ·1· · r !>" .• ib .'• " .lbfo1•1ll~ lH ' 
vers. Il les déchargeait ainsi un à un. Je ne, Berlin, Paris et Londres. l'atrn s • /Pour 1'1\n1é1·ique Cc traie• 

rie. Ce n'était partout que morts et mou- 1 1 
ne sais combien des nôtres furent abattus D'un aperçu des chiffres, ainsi qu'il e:;~ ·• Xaiilr~ ~ C'L [c St1 1 [>aci· r 1·. llJC rants, que corps dépecés et membres é- 1 t ., 

pars. par lui. rapporté par l'e Agit •, on p.out se ren- •. G~lles l l .tri ORJ.ZlO dép. de (iêll( 5 3 Urt. 

11 ne restait plus de vivant qu'un off~- Nous ne pQmes pas l'avoir vivant. On~ dre compte du développemt:nt tOUJOUr~ l.i~b"n' ! l " " .. Bartelone 2 No,. 
mit le feu à son abri. Quand il vit que les croissant du trafic aérien italien : l'éten - ] .as l 'alrua::; () \ov. cier italien. Il était assis, jambes croisée!\, ri 
flammes l'entouraient, il se leva tout dro:. due actuelle de ces lignes dépasse >8.sno '-' \ \ Ol.\ tl1• 1·~1·rs 1-t Dérembrr MS \'!RGll.10 dép. cte (i~ ("~ 2 J>éc. 

dans un·e cabane de verdure, on les ap - Il .. JJ 1 I> 
II là b 

. h li f . et demeur_a silencieux et fier, tel une to-:--'i kilomètr<.'S. L'année derni~rc, les distan - .. ·~apl1..s 15 11 .irt'l' OIH' 4 él'. 
pe e - as cane e•. uma1t une ciga- I ·1s p dru·is s Dé 

Une publicité bien faite est un 
sadeur qui và au devant des 
pour les accueillir. 

ambas­

clienti 

0 N C H E R C H E jeune fiil' 
connaissant bien le français, accent et pro; 
nonciation parfaits, pour fillette de 8 an5· 
à Ankara. S'adresser d'urgence à la rédar.:'' 
tion du journal sous L. M. 

l\lous prions nv.,. ·orre~pondants e , 
YLlltµc., uo n écrir~ que 1ur un se~1 

f&uil: • 

tt ta t d 1 ,.
1 

f che humaine. ces parcourues ont été de 9 millions de " ' '· ' <', 
re e avec au n e ca me que si se ut . . - 1 

éd b , _ f .d d , J'ai été m'incliner devant ks cendre; kilomètres, comprenant : le transport I·acillti ·.., cle ""'""O 'Ill" tes Chcm. de Fer de l'Flit' 1·1.,, 11·eia ~ trouv ans un ar. LA: sang roi e ce:: .. . , . .J u . • .. 1' 1 . d 
h .t el h d de ce brave. Je pus con'la1tre emu1te son d environ 60.000 passagers 8oo millt kg 1 111 1 '· l ~l lurntaan••, (, •l tla " 11 

• 
1 ' • w omme ava1 qu que c ose e su~rena".t . . . , . . . . . 

1 

. · · • 

1 

M. ZEKI ALBALA 
n fallait qu'il fût fou pour assister avec idenbté. c était un offic_i.r de Tnpoh le ca- près de bagages : 2 6° mille kg. de pos Je e1 h•111 4 bi7 8-~, A••1 1tu·. i.ux de \"11yage• N11tr~ T~I. H314 8614. ?,( Inenbul 
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1 
te carnation ambrée, cette bouche un peu 
charnue au ferme dessin, cette peau sans 
défaut? Recueillie par charité, la mère 
elle·mème ignorait ses ascendants. 

sans trop se mêl\;.r à eux, comme si tout, 
ou presque, lui fût devenu indifférent. 

-, Bonjour, ma bellotte ! dit la ser • des Jeûneurs, Danièle l'avertit. 

vante. 1 - J'ai reçu la visite d, Marie-Thtr1' 

f 
1 

... ET DE MERE 
INCONNUE 

par HUG[JETTJ~ fJARNit:R 1 

DEUXIEME PARTIE 

I 

- Chut! C'est très laid, on ne parle 
pas ainsi. On dit : « Elle m'ennuie. Et 
puis, pourquoi Blandine t'tnnue-t·ell .. , 

Id' ailleurs? 
La tête bien calée au creux de la tiède 

- Tu pleures? demandait l'enfant, sur- C:paule, Odile soupirait, le co .. ur gros : 
prise de voir pOindre des larmes dans c;es - je ne sais pas. 
yeu.x. . j Elle ava't une sorte de pttu• nce, c:.. avi-

- Mais non! réponJait Blandine en les dité que Mme Armmguet s'efforçait df 
rett:nant. tempfrer. En grandissa nt. e1lt: t tn llissait 

Alors, Odile courait vers Danièle vt:r'i et ce n'était pas là • moindre sujtt d 

Danièle qui sentait bon et qui avait de fierté de Blandi~e Elle serai, jolie . ell 
belles robts et la peau douce, se blotis - aurait une vie htureusc, as3urée ... elle se 
sait sur ses genoux. Désignant, de son pc- marierait un jour . Combitn de fois. tour 
tit doigt tendu, la pièce dans laque!Je on à tour, les deux femmes, la mère adoptiv ... 
enteïdait aller et venir la servante, el!e 
soupirait, avec une moue d'enfant gâtée 
et qui veut être consolée : 

- Elle m'embête, tu sais! 

(;t l'autre, s'étaient-elles penchées sur ce 
frais et lisse visage d,cnfant? Qu .. 11r l­
ni.gme - passé ou avenir - tc·ntaient­
elles, toutes deux, d'y déchiffm·? Odile ne 

Danièle la contemplait longuement, âp- ressemblait à personne. Blandine Belle · 

rement, curieuse et comme incertaine. 
Pui . la berçant, &rondait un peu. 

main d ... vait s'avouer «qu'elle n'avait rien 
pris de Monsieur>. De qui tenait-elle cet-

- C'est gentil, en somme, un enfant, 
remarquait Guillaume, cependant que la 
fillette, assist près d'eux sur une chaise 
basse, bc.:rçait une poupée ou f't:uilletait 
un album. 

Entre ces deux femmes, l'épouse aux 
tempes grisonnantes, plus distante, moi~s 
expe:isive- qu'autrt..fois et cette servante 
attentive à ne rien négliger, Arminguet, 
assagi maint(.nant, ne désirait rien. Ses 
jours s'écoulaient sans heurts. Il voya~t 
croitre, sous son toit, sa rejctonnc, bour­
geon tardif, greffé ailleurs, éclos dans 
l'::irrièrc·saison de sa vie. Elle la fleuris· 
sait Cé sôn puéril babil, de i;;a fraich .. 
candeur. A part lui. il se réjou1ssaît :le 

l'avoir si bien réussie. C'était après elle, 
d'abord, qu'il demandait le soir en ren 
trant. 

- La petitr est là ? 
Déjà Danièl .... la chère Danièle, n'occu­

pait plus la première place. Mais avec 
quelle sérénité-, quel détachement elle s'etl 
laissait dépossMer l On eût dit qu'il lui 
plaisait de passer, ainsi, au second pieu! 
Jugeait-elle l'heure venue de s'effacer ? 
Elle donnait, parfois, l'impression de vi­
vre parall~lement aux côt~s des autre:_,, 

Après de hâtives ablutions, Blandine 
se rendit à la cuisine. Elle avai•t, en v l~ 
quant à ses besognes matinales, les ges­
tes précis des femmes économes, toujour~ 
occupées et qui n'entendent rien perd1 c 

de leur temps, de leur effort. Quand Io 
déjeuner fut préparé, elle alla, toujour> 
diligent~ et silencieuse, ouvrir les volets. 
brossa les habits, fit couler le bain ; alo .. s 
seulement elle revint auprès d'Odile, ép; 1 

- Bonjour ! répondit-elle en bâilJan . se. Tu devines ce qu'elle m'a annoncé ? 
- Viens vite ! Tu prendras ton ba•'l Il ne prêta pas, d'abord, grande irnV°' 

la première. tance à cette question, interrogea dist!1 

Elle tendait le dos pour qu'Odile y tement, en accrochanti son pardessus · 
grimpât et lui passât ses bras frais au - - Non. Quoi donc ? 
tour du cou. 

- Vite ! Vite ! Tu entends ? On vJ 
me sonner . . . Dépêche-toi ! . .. 

L'enfant ne se fit pas prier davanta -
ge. A califourchon, elle « travaillait des 

5on réveil. genoux les côtes de sa monture, lui ti ~ 

C'était là sa récréation. Elle guettait, rait les cheveux, criait : 
sans se lasser, cette minute qui lui livra1t - Houp ! Houp ! vieux cheval !. 
l'enfant tout ensommeillée encore. Jamais Et le vieux cheval obéissait, caraco 
elle ne lui appartenait mieux qu'(-n c~t lait, comme droppé, et ne sentait plus sa. 
instant. Qu'ell... t:tait mignonne et drô - fatigue. Les autr~s pourraient bien l'app 
lette, avec ces mèches ernbroussaillée3. ler, ils attendraient. Son fardeau aux é . 

cette veste de pyjama ! Tout à !'heurt, poules, elle galopait, traversait, haridel -
e:lle la porterait sur son dos, comme tou3 le efflanquée, l'appartement. La joue d'C•­
ies matins, jusqu'au cabinet de toilette, dite s'appuyait contre la sienne, toute ti~· 
la trfmpera1t dans l'eau, la frictionne - 1de, toute bonne, comme l'est toujours. la 

rait. la bichonnerait et la rapporterait.! joue de votre petite fille. La chaleur d..i 

rose et gaie, dans son lit. Le meilleur: mol et souple ~corps enfantin collé au si :.1 

quart d'heure.! de la journée .. à moif'IS 
1
1a pénétrait toute. Elle se sentait revi 

que la petite, appelée par ses parents, nelvre. 
lui f~ussât compagnie en route et ne coc- 11 y a, tout de même, de bons mo 
rCit se- réchauffer auprès d'eux . .. entre ments. 

eux .. 
Blandine fronça le~ soµrcils. Mais <a 

fille se frotta les paupi~es, sourit. 

II 

Comme Guillaume rentrait de la rue 

- Elle quitte Léonce. 
11 s'était retourné, d'un coup. 
- Ce n'est pas sérieux ? La ra•son 
- li l'ennuie trop. 

u1S1 

Il resta un instant déconceflté. P 1 

fronçant les sourcils, pénétra dans 
50 

bur1,;au. Danièle l'y suivit. 
.;O• 

- Elle a mis seize ans à s'aper_ce 
de cela ? 

- Elle prétend, au contraire. 
s'en est tout de suite aperçue. 

- Alors ? 
- Elle a patien·lé seize ans. 1 
Il arpe:Tltait la pièce, nerveusement. ,r 

mains derrière le dos. Si peu qu'il fOt -~ 
taché à son cadet, il se rangeait à ses ~ 

. "" tés en cette circonstance, comme Slt ff) 

personne, c'était la firme Arrninguet • 
res qu'on eût attaquée et qu'il fa!lût, < 
défendre. L'esprit d'équipe l'animait. ;,. 

. ·ours. esprit qu'opposent, presque toUJ .
9

t 

hommes à l'éternel féminin. Enfin. 
1 ~ 1' 

·titude de Danièle, qu'il devinait "'~.-J' 
à Marie· Thérèse, lui causait une so 

irritation. 


